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Quelques réflexions à propos de /'infroducfion d'é/émenls de probabilifé 

a l'école élémentoire qui précèdent lo publicotion d'une série de fiches protiques. 


Depuis la parution des 
"Nouveaux" programmes pour 

l'école élémentaire de 1985, les en
seignants ont été invités à se con
fronter avec des éléments tout à fait 
nouveaux par rapport aux connais
sances acquises à l'occasion de leur 
formation initiale. 
Je pense en particuJier au domaine 
des Mathématiques qui a demandé 
au corps enseignant un effort con
sidérable afin de mettre en applica
tion certaines suggestions concer
nant l'introduction d'éléments de 
probabilité , de statistique, de logi
que et d'informatique. 

À ce sujet, les "Nouveaux" program
mes pour l'école élémentaire propo
sent: 
Obiettivi del primo e del secondo 
anno: 
• in situazioni problematiche trat

te dalla vita reale e dal gioco, 
usare in modo significativo e 
coerente le espressioni: forse, è 
possibile, è sicuro, non so, è im
possibile, ecc. 

Obiettivi del terzo, quarto e quinto 
anno: 
• 	compiere osservazioni e rileva

menti statistici semplisi; traccia
re diagrammi a barre, istogram
mi, aerogrammi, .. . ; calcolare 

medie aritmetiche e percentuali, 
usando, se ritenuto opportuno, 
calcolatrici tascabili; viceversa, 
interpretare rappresentazioni e 
calcoli fatti da altri; 

• 	confrontare in situazioni di gio
co le probabilità dei vari eventi 
mediante l'uso di rappresenta
zioni opportune; 

• 	rappresentare, elencare e nume
rare tutti i possibili casi in sem
plici situazioni combinatorie; 
dedurne alcune elementari va
lutazioni di probabilità, 

• tracciare e interpretare 	dia
grammi di flusso per la rappre
sentazione di convenienti pro
cessi. 

Pour ce qui est à plus proprement 
parler de l'enseignement de la Proba
bilité et de la Statistique, les "Nou
veaux" programmes pour l'école élé
mentaire nous fournissent l'indication 
suivante: 
"Importanza educativa notevole va 
riconosciuta anche a concetti, 
principi e capacità connessi con la 
rappresentazione statistica di fatti, 
fenomeni e processi e con la elabo
razione di giudizi e di previsioni in 
condizioni di incertezza. " 

Il 	 n'est peut-etre pas inutile de 

reporter, à ce propos, un passage 
tiré d'un charmant petit livre "Lady 
Luck", de M. W. Weaver, qui écrit : 
"La théorie des probabilités et la 
statistique sont deux domaines im
portants, intégrés à nos activités 
quotidiennes. Le monde de l'indu
strie, les compagnies d'assurance 
sont largement tributaires des lois 
probabilistes. Il en est de meme des 
fondements de la Biologie ... " 

Au niveau de l'école élémentaire, 
l'étude des probabilités apporte in
contestablement une foule d'idées 
nouvelles qui se révèlent souvent 
très fécondes dans le processus de 
construction du savoir de l'élève et 
de son savoir-faire. 
En ce qui me concerne, je suis con
vaincu que, privés de certaines no
tions de base des probabilités, Ics 
enfants ont une vision déformée des 
Mathématiques : ils sont amenés à 
penser qu'entre le "vrai" et le "faux", 
il n'y a rien d'autre ! Quelle surprise 
pour ces enfants lorsque, plus tard, 
ils découvriront l'existence d'un do
maine mathématique basé sur la no
tion du "peut-etre". 
À mon avis, plus tot on introduira cer
taines notions essentielles de probabi
lité, moindre sera le risque de laisser 
Cl-oire que les Mathématiques sont 
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coupées de la vie de tous les jours et 
qu'elles ne selVent qu'à l'école. 
Le role de l'enseignant consiste 
donc à savoir relier quelques princi
pes de base de la théorie des proba
bilités au monde de l'élève. 
Heureusement, les situations qui 
permettent d'amener J'enfant à faire 
un certain nombre de réflexions à 
ce sujet sone assez nombreuses. 
Mais attention, il ne faut surtout pas 
compter sur le seui hasard pour 
rencontrer des événements aléatoi
res qui vont permettre aux enfants 
de découvrir ces quelques lois fon
damentales des probabilités. Il est, 
bien sur, nécessaire de faire appel à 
certaines stratégies, de faire appel à 
de petites provocations adressées 
aux enfants afin de susciter leur cu
riosité naturelle et en profiter alors 
pour les amener à se confronter 
avec la réalité de la vie courante et 
surtout pour leur permettre de dé
passer certaines idées fausses qui 
sont parfois suggérées par leur in
tuition. 
Je pense qu 'il n'est pas nécessaire 
d'alleI' bien loin dans la théorie des 
probabilités au cours de la scolarité 
atmentaire ; il [am d'aiHe rs èu 
conscient qu 'il y a au-moins deux 
facteur limitatifs : d'une part, le 
~ mp:J de concentrat\o\\ re.\a\.\ e.
ment court de l'enfant sur un sujet 
donné et d'autre part, le manque 
d'outils mathématiques appropriés. 

Pour réduire l'effet du premier fac
teur, il est souvent opportun de 
choisir des arguments attrayants 
pour l'enfant, des arguments qui 
font surtout appel à la manipulation 
etaujeu. 

Pour ce qui est du deuxième fac
teur, il est absolument indispensable 
de choisir avec soin les sujets à pro
poser. À ce propos, la notion de 
fraction est un élément de connais
sance indispensable pour dévelop
per convenablement certains con
cepts probabilistes. II est vrai aussi 

que si cette notion peut apparaì tre 
comme un facteur Iimitatif, l'étude 
des probabilités fournit une excel
lente motivation pour introduire et 
pour utiliser les fractions. En effet, 
dans ce domaine, celles-ci intervien
nent le plus souvent de façon natu
relle et conduisent à des applica
tions utiles et intéressantes. 

La Combinatoire 

La Combinatoire est un outi! im
portant dans le domaine des pro
babilités. L'expérience me dit que 
celle-ci peut ètre introduite à 
l'école élémentaire de façon tout à 
fait indépendante par rappon à la 
Probabi!ité. 
Elle ne nécessite aucune précon
naissance et se prète faci!ement à 
l'exploitation dans des activités pro
posées aux enfants. 
La Combinatoire est incontestable
ment un domaine privilégié de l'en
seignement des mathématiques. 
Un problème combinatoire consiste, 
en général, au-moins dans une 
première étape, à mettre en éviden
ce l'existence ou la non-existence 

" 6ément~ (ren~embie nis po "
dant certaines propriétés. 
Dans le cas d'existence d'un tel en
5e.m'b\e, \a seconùe. étape. conùuì.t a\l 

classement et au dénombrement de 
tous les éléments répondant au pro
blème donné. 
Il est imponant, à mon avis, d'agir 
de façon à ce que l'élève soit amené, 
petit à petit, à une telle étude par 
des expériences concrètes, liées à la 
manipulation des éléments de l'en
semble proposé et surtout, en tra
vaillant sur de petites valeurs pour 
ce qui est du nombre d'éléments à 
traiter. 
L'expérimentation s'arrète lorsque 
le nombre d'éléments devient trop 
important. Pour aller plus loin, l'en
fant est appelé alors à utiliser son 
raisonnement. 
Le moment est venu de mettre 
éventuellement en ~uvre les bases 
du raisonnement déductif chez 
l'élève. 
Progressivement, et à travers de 
multiples expériences personnelles, 
l'enfant va découvrir un grand nom
bre de concepts qui, pour la plu
part, ne supposent aucune précon
naissance. 
Dans le prochain numéro de l'École 
valdòtaine, j'essayerai d'apporter 
des propositions concrètes de tra
vail en dasse, au sUJer de introduc
tion d'éJéments de Combinaroire. 
avec des élèves du premier cyele de 
Yeco\e e\émemaire. 
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